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Letire Fo PH Proteſtant te France a vn de ſes ami, 
en Angleterre ſur le ju oo an miracle qut'on 


pretend etre arriVe pi es de Daumur. 


MONSIEUR, 

Ous aves done auſll appris que cevx Ce Rox le glori- 
fient que noſtre Scr1gnevr | Jel {us Chrift parut ſur "Jas 
autels le ſecond de Juin dernicr, & que Monſieur 
 P Exequed' Angers a (crit une tre Paſtorale Gu 

1] rapporte que leSamedy 'dansVoctave du Sacrement TelusChriſt 
{e montra dans vne des paroifles de fon IDoccle en forme hu- 
maine afin de porter les peuples a venerer le myltere de I Eu- 
chariſtie, & de conuaincre les hcretiques que la Majeſtd c{tren- 
fermee inviſiblement ſous les cfpeces cu parn & du vin, Celt la 
un evenement dontils ſe gloritient {1 tort quils ont ofe traduire 
cette Jettre cs langucs ctrangeres, & cn cnvoicr Ces 1mprim(s 
hors du Royaume, mais permettcs mol GE Vous ns que Jewr 
wentance neſt point bonne, & que Caus toute cette hiſto: rc1l ny 
| a rien qui puifle conner a Jeur creance la molnare colilent, elk 
| vral que les miracles font un feau ce Ja vraicicligiun, & que Ja 
doctrine quils appuicnt ne ſaurolt «tre faulic , car lin pique 
contraciction que Dicu qui lt /{c.Dieu de verite emploic la puil- 
lance pour autorizer le men ſonge,& 1, bonte | alt quc ii] cxccae 


+.Ljv, paſ- En ſes operations les bornes ord inaires de Ja nature cc netr que 


PR R Pour faire du blen aux hommes&nonpour les trom Pet 8&{caure, 


7 lib. 8.cap. maisquoy Jt1 1] enfoit cette olowe deconfirmcr une doctrine 12P» 


Spart. 1 PartIent QUuiaux urals miracles, & 11 eft conſtant quE QUEIGUE AV 
nano. _ ; . 
xod.” - {1, ANUTE uUnpecu {urprenante q: 11 ne p 4the PO! at la force nt ces home 


im. 2.8, Mes n1 des Demons ne {uffic point POUren AOLirer au cune, En 


<9, «> * 


/'hiloftrat. effet nous voions que a lePaganiſm Sit gloritie d'en avoir b que 
Fes </It.a, 


it. 4 JannesSJambr es En licrent en Exypre.cqu Appollonings 1! 514 4s 2 


{foug; i; Taro. 


AS | 
ſoudainement paru & difparu aux yeux des hommes , que les 31 
Moines Turcs font des choles qui paroitient miraculeyſes com- bouL an] 
me nous Papprenon dans les epitres de Busbeq, que Simon le 2% 7. 
Magicicn Sgelt rendu illuſtre par des progiges, que Jeſus Chriſt "Ie 
dit exprefle ment que les faux Docteurs en terolent, que S, Pal 2 Thel. 2 
dit du fils de perdition qu'il viendrolt auec fignes & miracles de 2 
men longe, OC QUE >, Jean dans Þ Apocalypſe repreſente la fe- FE {39 
conde beſte faiſant de grands lignes pour ſeqduire les habitans de OY IR 
la terre. I faudroit done que ceus de Rome atin d'clperer que]- 
_ quecreance nous mitient en auant quelcun de ces grands& vrais 


miracles qui font le doit de Dieu & qui ne peurent Etre operes Exod. 8. 1 


que par Ja route puitfance diuine comme font la refurrection 

d'un mort ou la guerifon d'un aucugle nE, & non un wue- 
nement qui ne patie point la force des creatures, tel qu'eft 
cuidemment cette apparition donr'ils {cvantent.,comme le mon- 

tre I'hiſtoire de cette ferrme Pythonitle qui tt paroitre Ja fem- ; 54m, 28. 
blance de Samet, & comme le reconnoit meme Gabriel Bel Biel in Can 
Doftcur de lcur communion qu1 a1t-que ces appaxitions dont _ ets] 
on cn, tretient le peuple fe peuucnt faire par z1/xfion des Demons Fi 
por tromper cenx qui ſort de jordonnes en leur ſernice Dien le per 


mettant ain! & linjidelite de telles ſans ly obligea#t, Et Suarez Snare. ts. 


ny y x * " Thom. tom! 
fam cuX Teluite ALoue aulli QUE CES APParitions le PEUUENnt faire difpe 55 þ- 


par la ver tu du Diable ou. par one vepemente imagination &* que 
pourtant et neceſſaire la dijcretion des efprits, Ne penſes pour- 
tant p2s en nFentendant faire cette coniteration-que Jadjoulte 
fol a cette pretendue apparition :; Ceux de Rowe font trop ſuf- 
pects & 11s ont trop commis d '1mpoltures en cette matiere pour 
lesy croire fi legeroment. Je #'72zore pas les mackinations de 
teurs Moines dont Pefironterte a louvent paſſe celle du Demon 
[1] en faut croire Ic pape Pte ſecond qul ett Vauteur de ces vers, 
Non audit Stygins Plato tentare quod au dit effrenis Monachms, Je; 


ide Commi 


i: 


| 


ſo1 les dluers tours de fouplelie quitls ont voulu faire paſler pour F. xx C 
Ce viais miracles. Par exemple a Muret pres de Thovloule on Gale ad Vi. 


{ic picurer vane image d' un Crucitixen la truuant per derriere 
A.2 | 


maud. Aer, 


COP, Triſmeg 


: (3) 
| & faiſlant paſler un ſarment de vigne qui repondott aux yeux 
ltobins dela ſtatae & qui verſoit des larmes au temps qQu'on taille les 
=» 1507. Vignes, Jeme ſouviens auſft qu'a Berne au commencement de 
1 P autre fiecle Pon brula quelques Facobins parce qu? 1's Sauiſe- 
rent de fe cacher danswne image de la Vierge, d'y faire des 
laintes & den donner des repontes qui contrmallent le {entj- 
ment de fa corruption cn pcche originel qutls maintenoient 
contre les Cordeliers. I! me louutent auſh davoir lev dans 
þ NEO Slidan & dans Wierys que Pan 1634 1cs Cordelicrs a” Orleans. 
5 IEA cacher ent ſur la voute ae leur temple un_ jeune noulce qu} Con- 
js Deme- trefaiſoit avec ſoupirs lame de la femme au Prevoſt de la ville 
- n1ih,4.c9- morte fans leur auoir laiſte que tres peu de choſe, & qui donnoit 
7} a cntendre qu'elle etoit gricuement tormentee voulJant tirer 
quelque proie du Prenoft par ce moten, mats leur farce fut de 
couuerte & les princlpaux auteurs furent condanmnes par des 
 Commiſſaires du Parlement & par le Legat cu Fape a faire a- 


: ; ; =. PIE —_—_ 3) G72 4 
_ OTEY mande honorable CE leur Impoſture, Je me (Guutens autlt ce 


———— > EY bk. = «7 "I's - 24 7} I 4 


—FauE =tTeTt , | 
= «al VUT.qui etoit faite aucc tant dart qu un homme {e mettant de- 
6, dans pounoit remuer les mams pour regeuolr les pretens qu” on 
lui faiſoit & la faire regarder @* un oe1l trifte a ceux qui ne don- 
nolent que peu & au contraire U'un ell gat; amourciix a ceux 

qui <troltent liberaux dans leurs otirandes comme [ Eucque 2 


_ 'AocheFfer le fir voir au peuple dans S. Paul avant quion Ia 
miſt en pieces. Aulli, & cect prouue certainement qu'il geſt 
Ki 55 commis bien-des 1mapoſtures ſur ce ſujet Nicelas de Lyra apies 
Sn, RuOtrrepreſente les fourbes des anciens Preltres Paiens adjoute 
que quelque fois aulit ez PEglije, le peuple, eff granaement tromp? 
par les mracles feints qui j: font par les Preſires © leurs adbe- 
rents pour le gain temporel, Gerſoz Chancelier de Sorbowne la 

au{t reconnu auecc douleur a raiſon dequoi 1] compare le monde 
aun vieillard qui radote & qui a !a teſte pleine detſonges & dilluſi- 

i.  ozn:z, Etnous volons encore cue Melchior Canys Eucque des 

for EmmRNRs . . Fs : . Ph - X 

33, cas, s Canartes dit apresle fauant Lovis Vives quion lit dans les Le- 
| 2 A. 2 | Tendes 


=p dede? wer, 
for, afalfiz, 


(4) 
gendes des monſires plutoft que de vrais miracles, & que celai qur 
les a compoſets, auoit vne bouche ae fer E&* un coeur deplomb, que 
Monſieur Godean Eveque de Yence auoue dans la preface de ſon 
hiſtoire Eccletiatizque qu#i] mit au jour il y a 16 ans qu? elle; xe 
ſont point encore aſſes bien repurgees des fautes quz Sy etotent CO = 
lees durant la barbarie aes fie cles paſſes, & que nos Cours de Par- 
lement ont 6te contraintes de donner pluſeurs arrets contre les 


faux miracies pour arreter la licence qu'on prenoit d'en contre- 7: ea 
taire. Juges dC ia i Ton ia pas grand ſujet de douter de ceux £229. | 


dont Rome fſevante & tur tout de la verite de cette Papparition 
dont on patle f! fort prefentement. Mais ce qui peut en core ſer- 
uir a en taire foupconner la verite, ccft premierement qu'il eſt 
faux qu<lle foit arrriuee au temps que ceux de la religion tenoi- 
ent leur Synode , comme on le remarque dans le tiltre de 
Fimprime qui a paru au milieu de vous ahn de faire croire que ce 
miracle a ete fait en vn grand jour & dans vatemps ou il y auoit 
a Sanmur alles de gens pour le controoller,de vrai on dit qu*elle 
eſt arriuce le ſecond de Jujin & cepandant le Synode ne com» 


menca que le 14 me. du meme moi5eU; uouzcjoursapres; + 
bien quo les Miniſtres qui y furent deputes (toient en core dans 
leurs Egliſes & par conlequent dansimpuillan ce de prendre 
garde a ce qui {c faifoit alors pres de Saumar. De plus Fon 
mande de Saumur quelon y a parle de cette pretendue appart- 


2 PE 7-0 + SANDESN * F, E ro E) EB 
ftlon en des faconstres difterentes auant QUE Monlicur, VExeqze 


& 4ncers Pait declarte miraculeuſe, Fon crit quele Cure de la: 
Paroifle ou elle eſt-arriuce en a parle dtucrſcment, que pluſteurs. 
diſoient nauoir rien veu qui cult vne forme humaine, {culement 
que Phoſtie leur auoit paru entice grofle comme le doit, qu'va 
Monſieur Hubert autrefois Confeilter a 1a Preuoſte de Sanmwur 
ne vit rien quoi. quiil fuſt dans FEgliſe & pres de lJautel, que ſeu- 
 lement comme on le prefioit de en approcher en core pjus pres: 
il repondit qu'il nauoi: point befoin d'aller vorr & qu} avott 
!a foi pour croire, & qu'enfin quelques perſonnes qui etoient 1a 
montrolent que ce qui parut fur yn etfct de la. refiexion de ia 


J Ta ms 
TUADIEL ©S» - 


Fol 


C5 ; 

tamiere. Enfin_ce qui donne leu de ſo up conner cette af Pa- 
= rition Ceft que CEUX dE l'Egliſe Romaine ne veulent point ſouf- 
11 frir qu'on face &enqueſtes pour en reconnottre Ja verite, & 
quils tiennent vne telle rigueur contre ceux qui Ja ntent quyils 
ont mis en priſon a Axgers vn homme de la religion pour auoir 
parle a Fen contre & vonlu vier de violence a Sanz1ur contre vn 
autre qu'on accuſa de s'enetre mocque, Il elt vrai que Mon- 
ſicur PEgeque A Angers la autorizee, mais vous ſaues quictant 
vn desquatre Eueques qui font mal auecle Pape 1] auroit ete en 


danger depaſter pour vn Huguenot £1] 1auoit vn peu fern? an 
temps & approuut cette fraude Pieuſe, car cntre les Papiltes 
ceelt aſſes de donter de certaines traditions populiires qui wont au 
cnn fondement pour perdre la reputation de boy Cathol;que. comme 
Pauoue Monfieur TExeque de Uexce dans la preface de ſon hiſt- 
oire, Etdeplus les hommes etant enclins 2 proferer 720 ſonge 
en fanenr du Dieu fort, Kale ſeruirde toutes foites de preunes 
| pour etablir ce qu'ils penſent etre veritable, comme tous ces 
= ecrits des $ybilles qu'on ſuppoſa es meilleurs fiecles du Chinltia- 
ni{men font tot, il ne faut point Setonner qu'il {c { pit Javile aller 
: a approuuer ce miracle dant la creance peut feruir 'a en reten'r 
[a deuotion de fes peuples enuers le Sacrement o'u il croit fans 
| doute que J. C. ſe troune corporellement, & lile Pere Scnault 
-x Preface QUOL Qi] reconnoitle que la plupart des anciefs ne content 
ncaa point Raimond Nonnat parm! ceux qui turent c:&cs Cardinaux 
_* parlePape Gregoire IX. & qu'il fache que Ja penrpte netolt - 
Point en core Pornement de cette dignite du Cardinalat ne fait 


< any” ne _ AR 


——p_—_— 


* pourtant polnt de diitcuite de parler de lui comme $1] avoit 

_ _ ere Cardinal & pare de Ja pourpre dans le panegytique quiil a 

- i" fait a ſon honneur, ſeulement parce que les religions de ordre de 
i Ce pretendu ſaint croient qu'il a re cen cet honneur & que aillenrs 
i cette crean ce produit un bel e et dans [ efprit des auditeurs qu 
} fort 4 ce qu'il dit.raui 5 quanau zls apprenent gu UN bowme Gu etoit 

: captifpar miles Turcs aete choiſe du Pape pour ere promen a la arg- 
2:11e de Cardinal, Certcs ce net puiat merucille que Montieur 


P Euegue 


REAP: Dk. © 


EP 

PEmeque d' Angers att autorize cette apparition dont vous voi. « 
parſa lettre qu'il attend aufhi vn tres bel effet. Mais pour a che- 
uer de vous montrer que nous nauons point de fonde ment ff- 
filant pour 1a Crore, & que le rapport de ces Payfans Gui cn 
ſont les temoins ne! c point y alable confidercs qu vn pcuple 3 '9- 
norant en matiere de 1y bet [UHION me Toit pas meme ce qu "Uregars 

decommele dit Monlieur I 4bbe de Zarolles en [cs memoires 21 
ſujet qa vneen [cign e denotre Vamea Paris qu on Giloit auoir 
verſe du ſang d vane bleſicure qu?vn eretique lui auoit faite en 


waxds PAL Ca $* cz " "2s 


_ gh OT to! i] ptitotet 5 CC QUT crOutnaetme Tar butcux ctant i NI” )- 
Is ſur le lieu quo1 que torce gens en parlaiient comme temoins z 

oculaires adjoutant que cinquante mitle perſonnes I auo1ent 

veuaueceux. Conlideres de plus quele peupleclt enclin a 

croire legerement & ſans examen tout ce qui, peut en tretenir 

ſa tupe «\/ition: & qu en tin ſouuent 1] veout «tre trompe comme 

le diſoir le Cardinal [| Carate dont ogg: le Preſident de Thor 

rapporte qu'entrant.a Paris en qualite de Legat a Latere1l di- 

ſoit au peuple qui etolt a genoux deuant Ju1, Quando quidem 

populus ile vult de clp1,decipiatur,Puis que ce peuple yeut «tre 

trompc, Qu 1! LT trompe; Et de cela nous auons Vneg Preuue 

conu ain quante dans | hiltoire de nos Egliſcs ou nous lifons qu'a . 

Bourges vn pigeon q qir'on auoit blefle atant vole.ſur yne image 

& laill; tomberde fon ſang ſar.clele ps -uple ſans autre enquelte % 1: 

y vint autlt tolt en procctiion auec les croix & les bannicres, « & 

Vous NPAUOUZTES je m allcure,a _ ccla que ccux de Rome meme 

ceux qui s1maginent auolr vea quelque apparition bien loin de 

ſe hazarder a vne idolatric (i horrible quiet celle cont 1 iis fc {o- 

uillent en adorant Ic ſacrement, deuroient ſe detier d'cux me- 

mes, profiter duconle: 1 du Pape Greeoire XI. dont Gerſon rap- n, watats 

porte quictant a Pextremite & tenaut le Sacrement entre ſes examine 

mains z/ exhort.: {ericuſenent les aſſiſtans a je garder des bommes Ow 

'< des fern 725 qu parioient de viſions, £ & imiter en tn CEL 34 x: pht, 

aANncien reltpic [CUE GOUE LN ET Parle - AU 107. G de la Bibliott ar he Sachurer; 4 

des Percs ou il cit rapporte qu'il ne voulut jamals preter | oreniies7 

| A.VneE. 
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(7) 

| 2 vne forme de notre ſe igneur qui sapparoifloit a lai ni lui ren- 
drel'audien ce ou les autres reſpects quiil deuolt a JefusChriſt,Je 
| le verrai dans le ciel diloit 1] il me fuffit de Feſperer & de Ie crojire 
| tandis que je ſuis ſur laterre. C'cit en ettet par foi &* non point 
5.7 par wee qu'zl nous faut cheminer an monde,comme Je dit fon A- 
rn potre,& bien henreux ſont cenx qui ont cren & qui #*ont point ven 
| 

| 


diſoit ce grand Sauueur a S. Thomas, Dieu veille imprimer 


Famour de ſaverite dans Pame des hommes afin quiils ne ſojent 

2 point fi credules au men ſonge & que ſon Eglite attaquee en 

tant de manieres puille triomfer de tous [cs eforts deceux 
qui veulent lui ter ce qu'elle a & lui rauir ſa couronne, 
Je ſuis | 


| Aouſe I660. - Yotre tres afjediomnt 
 feruiteur Philalethe. 
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